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sud-est du Jura vaudois, ä 565 m d'altitude, avec un evaporo-
metre Systeme Wild, place ä l'ombre.

Les quantites d'eau evaporües suivantes sont exprimees en
millimetres de hauteur et en % de l'eau recueillie dans un
pluviometre voisin.

Mois
Eau Cvaporee En % de la pluie

1911 1921 1911
-20

1911
-21 1911 1921 1911

-20
1911
-21

Janvier 13 22 15 15 144 35 23 24
Fevrier 34 20 23 22 •65 222 41 42
Mars 42 61 42 44 28 508 47 52
Avril 89 68 62 62 248 252 84 90
Mai 81 64 75 75 89 63 106 103
Juin 79 116 79 82 56 181 87 92
Juillet 161 147 85 90 537 474 96 107
Aoüt 142 118 82 86 165 96 85 88
Septembre 91 56 51 51 142 104 65 67
Octobre 27 62 26 29 25 1033 36 43
Novembre 25 19 19 19 29 59 20 21
Decembre 19 18 16 17 13 60 15 17

Total et moy.
Avril ä Septembre
Juin a Septembre

803
643
473

771
569
437

575
434
296

592
446
309

87
143
200

140
143
162

58
87
85

63
91
89

Le 6 aoüt 1921, j'ai note 10,6 mm, avec une temperature
maximum de35°,0. Enjanvier et premiere quinzaine de fevrier
1911, la temperature moyenne restant au-dessous de zero,
j'ai trouve par un leger vent du N.-E., 0,5 mm lorsque le

maximum restait au-dessous de zero, et 0,9 lorsque ce maximum
etait superieur ä zero.

J'ai note par deux fois 0,1 mm d'eau condensee sur 1'evapo-
rometre. Ce phenomene se produisant une dizaine de fois par an,
0 faut admettre pour cela 1,0 mm par an, soit une quantite
insignifiante.

W. Mörikofer (Bale). — Denombrements de poussieren en

Engadine.

Mesures faites au compte-poussieres de Aitken, qui denombre
tous les noyaux de condensation, en aoüt 1918. Les
denombrements effectues heure par heure pendant 8 jours sur le

Muotta Muragl (2450 m) de 7 ä 22 heures font apparaitre une



422 SEANCES DE LA SOCIETE SUISSE DE G.M.A.

periodicite journaliere nette. La teneur en noyaux est minimum

le matin de bonne heure, eile croit vers midi et decroit
le soir seulement. Cette variation s'explique par la convection

qui eleve et abaisse les couches d'air riches en poussieres. La
dependance qui existe aussi avec la direction du vent confirme

cette explication; quand le vent de la Maloja s'etablit,le chiffre
se double, mais il s'abaisse au bout d'une ou deux heures tandis

que le vent persiste 6 a 8 heures. Visiblement, c'est que le vent
n'amene pas que des couches d'air tirees du voisinage du sol

mais encore de Fair plus pur des hauteurs."
Avant et pendant le brouillard, le nombre des noyaux aug-

mente. Je n'ai pas pu reconnaitre une dependance de l'insola-
tion, ce qui ne confirme pas l'hypothese assignant aux rayons
ultraviolets la production des noyaux par ionisation.

Pas de relation apparente entre le nombre moyen des

poussieres et le temps qu'il fait.
Le chiffre moyen au Muotta a ete 2000 noyaux par

centimetre cube; le minimum, par un beau matin, 200, le maximum
4300 apres le lever du vent de la Maloja. C'est done beaucoup
moins qu'en plaine.

Une excursion dans la vallee de Fex a indique: Muotta 1200,

pres du lac et loin des habitations 2500, pres des habitations
4000. En outre on a mesure: tout pres de la cascade de l'usine
hydroelectrique dans la gorge de Finn 8600; au-dessus de Saint-

Moritz, dans le domaine d'une colonne de fumee 11200 tandis

que dans les nuages de poussiere de la route postale on ne trou-
vait que 4000 noyaux. C'est la confirmation d'un fait connu
depuis longtemps: ne servent de noyaux de condensation que
les particules solides ou liquides tres tenues et les gaz de

combustion, mais en aucun cas les poussieres grossieres d'origine
minerale livrees par les routes.

Th. Gassmann (Vevey-Corseaux). — Production de preci-
pites phosphores dans les eaux de pluie, neige et glace naturelle:
sa signification meteorologique h

1 Th. Gassmann, Meine Ergebnisse ueber die gleichen
phosphorenthaltenden Substanzen im Regen, Schnee-und Eiswasser und im
Menschen, Tier- und Pflanzenorganismus (K.-J. Wyss, Erben, Bern).

Th. Gassmann. Die Gewinnung von Phosphor aus dem Regen,
Schnee- und Eiswasser mittelst Bakterienwirkung (Ibidem.)
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